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INTRODUCTION 

Dans le premier article du présent Bulletin, Laurie Solsberg fait le point sur le 
matériel d'écrémage des hydrocarbures. Ce résumé est tiré d'un rapport inti tu lé 
"catalogue des dispositifs d'écrémage", qui paraîtra bientôt dans la série des rapports 
techniques du SPE. Peter Esling et Raymond Farren, de Transtech Containers, les auteurs 
du· second article, décrivent les travaux de mise au point et d'expérimentation d'un 
nouveau réservoir servant à la récupéra ti on du pétrole. Ce dernier se distingue de tous les 
autres modèles offerts sur le marché, car il peut être transporté à l'aide d'un chariot 
élévateur à fourche, remorqué sur l'eau, et comme il est démontable, requiert peu 
d'espace pour son rangement. 

Bonne lecture. 
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RAPPORTS ET PUBLICATIONS 

La Direction des interventions d'urgence vient de publier deux rapports d'entreprises 
privées, dont les titres figurent ci-après. Ces rapports inédits n'ont pas fait l'objet d'une 
révision technique rigoureuse; ils seront toutefois distribués en nombre limité afin de 
communiquer les résultats aux spécialistes oeuvrant dans des domaines connexes. Ils 
peuvent être commandés à l'adresse suivante: Coordonnateur des publications, Direction 
générale du contrôle des incidences environnementales, Service de la protection de 
l'environnement, Hull (Québec) K !A IC8. 

• "Design of Analytical Systems for Quantitative Measurement of Hazardous Substances in 
Air, Water and Sediments" (EE-39) 

• "Remote Sensing Analysis of the Oïl Spill Dispersant Sea Trial" (EE-40) 

• "Remote Sensing Analysis of the Oil Spill Dispersant Sea Trial" (EE-40) 

Les rapports suivants peuvent être commandés au U.S. Department of Commerce, 
National Technical Information Service, Springfield, Virginie, 22161, tél.: (703) 487-4650. 
La plupart des rapports existent également sur microfiche au prix de 4 $ U.S. l'unité. Les 
Canadiens doivent ajouter 2,50 $ par exemplaire et 2,50 $ par microfiche. Les prix 
s'entendent en dollars américains. 

• "Biodeterioration of Oïl Spills. 1964-March, 1982 (Citations from the The NTIS Data 
Base)", National Technical Information Service, Springfield Virginie, mai 1982, 148 p., 
PB82-807371, 28 $. 

• "IXTOC Oil Spill Assessment: Executive Summary", P. Boehm, Energy Resources Co., 
!ne., Cambridge, Massachusetts, avril 1982, 41 p., PB82-197773, 6,50 $. 

• "IXTOC Oïl Spill Assessment: Final Report (Sections 1-8)", P. Boehm Energy Resources 
Co., !ne., Cambridge, Massachusetts, avril 1982, 335 p., PB82-197781, 24,50 $. 

• "IXTOC Oil Spill Economie Impact Study. Volume!". C.E. Restrepo, F.C. Lamphear, C.A. 
Gunn, et coll., Restrepo and Associates, El Paso, Texas, avril 1982, 332 p., Pl382-217852, 
24,50 $. 

• "Sorbent Materials for Cleanup of Hazardous Spi!Js", E. Herrick, D. Carstea et 
G. Goldgraben, Mitre Corp., McLean, Virginie, mars 1982, 193 p., PB82-227125, 15,50$. 

• "IXTOC Oïl Spill Economie Impact Study. Volume Il". Executive Summary, C.E. 
Restrepo, F.C. Lamphear, C.A. Gunn, et coll., Restrepo and Associates, El Paso, Texas, 
avril 1982, 22 p., PB82-217860, 6,50 $. 

• "Sensitivity of Coastal Environments to Spi!led Oïl: Southern California", W.D. Ernst, 
E.R. Gundlach, L.C. Thebeau et J.L. Sadd, Research Planning Institute, Columbia, 
Caroline du Sud, janvier 1982, 47 p., PB82-188061, 6,50 $. 

• "Lobster Behavior and Chemoreception: Sublethal Effects of Number 2 Fuel Oïl", 
J. Atema, E.B. Karnofsky, et coll., Environmental Research Lab, Narragansett, Rhode 
Island, avril 1982, 71 p., PB82-192444, 8 $. · 
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• "Oil Spills and Oil Pollution in the Arctic and Antarctic. 1970-April, 1982 (Citations from 
Pollution Abstracts)", National Technical Information Service, Springfield, Virginie, avril 
1982, PB82-86q620, 28 $. 

• "Oil Pollution Detection and Sensing. 1976-January, 1982 (Citations from the NTIS Data 
Base)", National Technical Information Service, Springfield, Virginie, mars 1982, 232 p., 
PB82-805797, 28 $. 

• "Pesticides: Environmental Transport and Transformation. 1977-June, 1982 (Citations 
from the Selected Resources Abstracts Data Base)", National Technical Information 
Service, Springfield, Virginie, juin 1982, l81j. p., PB82-868373, 28 $. 

• "Polychlorinated Biphenyls in the Environment. 1977-June, 1982 (Citations from the 
Selected Water Resources Abstracts Data Base)", National Technical Information Service, 
Springfield, Virginie, juin 1982, 180 p., PB82-868266, 28 $. 

La Direction des interventions d'urgence vient de publier trois ouvrages dont le titre 
et le résumé apparaissent ci-dessous. Pour se les procurer, il suffit d'en faire la demande à 
l'adresse suivante: 

Coordonnateur des publications 
Direction générale du contrôle des incidences 
environnementales 
Service de la protection de l'environnement 
Hull (Québec) 
KlA 1C8 

• "Les rives et le nettoyage des déversements d'hydrocarbures" (SPE-3~EC-82-3F) 

Un déversement d'hydrocarbures dans un plan d'eau intérieur entraîne 
habituellement la pollution de ses rives. Mais le choix et l'application de méthodes 
appropriées et efficaces de protection ou de nettoyage peuvent en diminuer grandement 
les incidences environnementales et économiques. Ce manuel donne une série de 
directives sur la protection et la dépollution des eaux intérieures. 

La partie 1 de l'ouvrage décrit les types de rives des plans d'eau intérieurs, ainsi que 
leurs caractéristiques et les processus qui s'y déroulent. Elle traite également des effets 
et de la persistance des hydrocarbures sur ces rives. La partie II décrit les méthodes de 
protection et de dépollution de chaque type de rive, leurs limites et leurs effets sur 
l'environnement. Le nettoyage par des processus naturels fait partie des méthodes 
considérées. 

Le texte est complété par une série de listes de contrôle conçues pour faciliter la 
prise de décisions en cas d'intervention et la planification d'opérations ponctuelles. 

• "Les effets sublétaux de dispersion de pétrole sur un isopode estuarien" (SPE-Ij.-EC-82-lF) 

Un système à écoulement continu, contrôlé par un mini-ordinateur, a permis 
d'étudier les effets sublétaux d'un brut de Prudhoe Bay dispersé par voie physique et 
chimique (Corexit 9527) sur la physiologie et le comportement de Gnorimosphaeroma 
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oregonensis, un isopode estuarien. Les organismes témoins ont été exposés à des teneurs 
en pétrole équivalant à peu près à 0, 3 et 20 %de la CL 50 en 48 h pendant des périodes de 
24 et de 48 heures, pour chaque type de dispersion. Les effets des valeurs des teneurs, de 
la durée d'exposition et de la méthode de dispersion sur les paramètres sub!étaux critiques 
et subcritiques (Percy, 1980) de même que la vitesse et l'ampleur de la récupération ont 
été étudiés. 

En règle générale, l'exposition des isopodes au pétrole dispersé par voie physique et 
chimique a entraîné une augmentation importante de leur consommation d'oxygène et une 
diminution concomitante des taux et des rendements de l'assimilation du carbone chez ces 
organismes. En outre, ces derniers ont accumulé des naphtalènes dans leurs tissus, ce qui, 
dans certains cas, a modifié les activités de mue et d'accouplement. L'ampleur et la 
persistance des effets sublétaux dépendaient généralement des teneurs en pétrole et de la 
durée d'exposition des organismes. Dans la plupart des cas, le pétrole dispersé par voie 
chimique produisait des effets sub!étaux plus marqués que le pétrole dispersé par voie 
physique. Toutefois, ces effets persistaient habituellement moins de quarante-huit heures 
après la fin de l'exposition au pétrole. L'ouvrage traite également de l'importance des 
effets sublétaux et du rétablissement ultérieur des populations témoins. 

• "Toxicité létale aiguë du pétrole brut de la baie Prudhoe et du Corexit 9527 pour les 
poissons et les invertébrés marins arctiques" (SPE-4-EC-82-3F) 

L'étude portait sur la toxicité du brut de Prudhoe Bay, du dispersant Corexit 9527 et 
de mélanges de ces deux substances pour plusieurs amphipodes, un copépode de l'Arctique 
et un poisson de l'Arctique. La toxicité a été évaluée par des dosages biologiques semi­
statiques de 96 h au cours desquels les teneurs en hydrocarbures ont été mesurées par 
spectrofluorescence. Les taux de mortalité ont été analysés par la méthode des probits 
afin de déterminer la teneur susceptible de causer une mortalité de 50 % en 96 heures 
(CL50 en 96 h). De plus, on a déterminé la toxicité d'une substance témoin, le 
laurylsulfate de sodium. 

En règle générale, tous les organismes étudiés présentaient une sensibilité 
remarquablement similaire, quelle que soit la substance toxique utilisée. Dans les cas où 
elles ont pu être déterminées, les valeurs CL50 en 96 h variaient de 28 à 66 mg/! (p. p. 
million) de laurylsulfate de sodium; de 104 à 175 Ill/! (p. p. million) d'un concentré de 
Corexit 9527; de 32 à 73 Ill/! (p. p. million) du brut de Prudhoe Bay dispersé par voie 
mécanique; et de 45 à 196 !Jl/1 (p. p. million) du brut de Prudhoe Bay disperse par du 
Corexit 9527. Chez les jeunes chabots de l'année exposés au laurylsulfate de sodium et au 
Corexit, les valeurs de CL50 bien qu'impossibles à déterminer avec précision, étaient 
inférieures à celles susmentionnées. 

Les mélanges pétrole-Corexit-eau étaient beaucoup plus létaux que les mélanges 
pétrole-eau, mal9ré une teneur nominale identique en pétrole. Selon les résultats des 
mesures effectuees, des mélanges de pétrole et d'eau en proportion égale laissaient 
beaucoup plus de pétrole dans la colonne d'eau après dispersion au Corexit qu'après 
dispersion par voie mécanique. Le taux supérieur de mortalité observé après exposition à 
des mélanges pétrole-Corexit-eau comparativement à l'exposition à des mélanges pétrole­
eau laisserait donc supposer que les organismes ont été exposés à des teneurs en pétrole 
plus élevées. . 

Pourtant, la mesure des teneurs en hydrocarbures dans la colonne d'eau par 
spectrofluorescence a établi que les mélanges pétrole-Corexit-eau étaient moins toxiques 
que les mélanges pétrole-eau. Cela s'expliquerait par le fait que le rapport des 
hydrocarbures dissous (y compris les hydrocarbures aromatiques toxiques hydrosolubles) 
aux hydrocarbures totaux mesurés est moindre dans les mélanges pétrole-Corexit-eau que 
dans les mélanges pétrole-eau. 



Bulletin de la lutte contre les déversements (mai-juin 1982) .7 

CONFÉRENCES À VENIR 

La 66e "Canadian Chemical Conference and Exhibition" se tiendra du 5 au 8 juin 
1983 au Convention Centre (Centre des congrès) de Calgary, Alberta. Les intéressés ont 
été invités à soumettre leurs rapports et les résumés devraient être envoyés d'ici le 
15 décembre. Pour obtenir plus de renseignements, prière de s'adresser à l'Institut de 
chimie du Canada, 151, rue Slater, bureau 906, Ottawa (Ontario) KlP 5M3, tél.: (613) 
233-5623. 

En avril 1983, le "Symposium on Aquatic Toxicology" se déroulera au Marc Plaza de 
Milwaukee, au Wisconsin, sous l'égide du comité E-47 de l'ASTM pour l'étude des effets 
biologiques et de l'évolution du milieu, et de son sous-co mi té E 47.01 pour l'étude des 
effets toxiques sur les organismes aquatiques. Pour obtenir plus de détails, communiquer 
avec le or Rick D. Cardwell à l'adresse suivante: Envirosphere Company, 400 112th 
Avenue N.E., Bellevue, Washington, 98004, tél.: (206) 451-4600. 
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NOUVEAUX PRODUITS 

Le "SANITRAP" est un couvercle de regard, 
rempli d'eau et d'éthylène glycol (antigel) et 
destiné à empêcher la pollution des égouts par 
les hydrocarbures et autres liquides similaires. 
Pour obtenir plus de détails, prière de 
s'adresser à: Sanivan Marine Inc., Montréal 
(Québec) HlB 5M9, tél.: (514) 353-9170. 

La société Offshore Deviees a mis au point un 
nouveau système de nettoyage des nappes 
d'hydrocarbures utilisant deux bateaux de 
servitude de 30 pieds de longueur, chacun. Ces 
derniers transportent une barrière de retenue, 
un séparateur huile-eau, une pompe ainsi qu'un 
réservoir flexible pour le stockage du polluant 
récupéré. Pour de plus amples renseignements, 
communiquer à l'adresse suivante: Offshore 
Deviees Inc., Summit Industrial Park, Building 
43, Peabody, Mass. 01960, U.S.A. tél.: (617) 
286-0767. 
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DE L'EFFICACITÉ DES DISPOSITIFS D'ÉCRÉMAGE MÉCANIQUES 

L.B. Solsberg 
S.L. Ross Environ mental Research Li mi ted 
34-6, rue Frank 
Ottawa (Ontario) K2P OY 1 

Introduction 

9 

Un "catalogue des dispositifs d'écrémage d'hydrocarbures", établi récemment pour le 
compte d'Environnement Canada, a paru sous forme de document provisoire en juin 1982. 
Ce rapport passe en revue 150 dispositifs de récupération des hydrocarbures et, pour plus 
de cent d'entre eux, résume les données d'évaluation ou prévoit leur performance. Pour 
chaque dispositif, on décrit le principe de récupération, les caractéristiques physiques, le 
mode de fonctionnement et, dans la plupart des cas, le degré de perfectionnement. Ces 
renseignements devraient être utiles pour l'éventuel acheteur ou pour le chercheur qui 
doit concevoir les procédés d'écrémage les plus prometteurs. 

Une analyse globale du catalogue, entreprise ultérieurement dans le but de 
renseigner davantage ses utilisateurs, a permis d'évaluer les différents principes de 
récupération en fonction de leur applicabilité à différents types d'hydrocarbures. Les 
résultats de cette étude, qui font l'objet de cet article, ne permettent pas de déterminer 
sur le champ les besoins particuliers en matériel pour une région donnée (les 
caractéristiques des déversements susceptibles de se produire, les propriétés des 
hydrocarbures, leur comportement, et les conditions environnementales restent à étudier) 
mais ils permettent de dégager certaines tendances concernant la performance des 
écrémeurs et, donc, d'en faciliter le choix. 

Huiles lourdes.- Pour la récupération des huiles très visqueuses (ayant une viscosité d'au 
moins plusieurs milliers de centistokes), les principaux choix offerts semblent être le 
Venturi ou transporteur pneumatique, l'écremeur à tarière à grande tolérance, le 
transporteur mécanique et l'écrémeur à surface adsorbante rotative (courroie ou 
tambour). Chacun de ces dispositifs possède un mode de fonctionnement bien distinct et 
présente divers avantages et inconvénients. 

Le transporteur pneumatique (Venturi), comme le Supersucker de Super Products et 
le Vactor de Peabody Meyers Corp. (É.-U.), sont des appareils lourds et volumineux, 
montes sur camion et qui doivent habituellement être utilisés à partir d'un quai, dans un 
bassin ou sur un rivage proche de la nappe à traiter. Les opérations de nettoyage peuvent 
également s'effectuer sur l'eau, à partir d'une baq~e de déplacement approprié. Le 
principal avantage du Venturi est sa capacité éprouvee à récupérer le fuel lourd C et 
pratiquement toute forme de débris. Par surcroît, ce dispositif étant monté sur un 
véhicule à roues, les matières récupérées peuvent être évacuees directement. L'emploi de 
ce dispositif est cependant problématique lorsqu'il n'existe pas de route d'accès à la rive 
polluée. 

· L'écrémeur à tarière à grande tolérance, commercialisé par la société suédoise 
Gustaf Terling AB sous le nom de Destroil, se présente sous plusieurs formes, mais il s'agit 
essentiellement d'un petit dispositif a déversoir plus facilement transportable que les 
autres. Un système à simple tremie permet de capter le polluant et de l'acheminer jusqu'à 
une vis sans fin. Toutefois, contrairement à la plupart des dispositifs à déversoir, la 
tarière assure le transfert d'huiles très visqueuses et de presque tous les genres de débris, 
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à l'exception des objets longs et fibreux, comme des cordes ou des algues, qui ont 
tendance à s'enrouler autour de la tarière. Tout comme le transporteur pneumatique, 
l'écrémeur à tarière récupère aussi bien les huiles légères que les huiles lourdes, mais 
prélève en même temps une grande quantité d'eau, surtout si la nappe n'a que quelques 
millimètres d'épaisseur. Les essais ont également montré qu'en présence d'une nappe 
intacte d'huile très lourde, il peut arriver que l'huile ne puisse pénétrer dans le déversoir 
et que c'est l'eau se trouvant en dessous de la nappe qui est alors entraînée par l'écrémeur. 
Les perfectionnements techniques apportés au Destroil permettent d'esperer la mise au 
point d'un modèle encore plus efficace. 

Le transporteur mécanique semble être un autre moyen pratique de récupérer les 
huiles très lourdes en nappes stagnantes et les débris, bien que peu de modèles soient 
commercialisés. La Garde côtière canadienne a, de sa propre initiative, modifié une 
moissonneuse agricole pour en faire une moissonneuse d'hydrocarbures, destinée à la 
récupération du fuel lourd C. La société canadienne Mount Royal Marine Repairs Ltd. a 
lancé sur le marché un système plus complexe à bande transporteuse double, qui est 
cependant difficile à trouver. D'abord conçus pour le traitement de matières solides et 
semi-solides, ces appareils semblent se prêter à la récupération d'épaisses poches d'huiles 
lourdes. 

Il faudra, cependant, régler plusieurs problèmes avant de pouvoir considérer les 
transporteurs mécaniques comme des écrémeurs vraiment valables. L'évacuation complète 
d'une huile très visqueuse hors du principal élément récupérateur de l'appareil peut poser 
quelques difficultés, malgré le recours à la vapeur utilisee à cette fin. Une autre source 
de problème concerne les effets hydrodynamiques, à moins de n'utiliser ces dispositifs 
qu'en eaux calmes et dans des conditions statiques, l'efficacité du transporteur pouvant 
être entravée, sous l'action des courants et des vagues, par la formation de vortex, 
l'entraînement des hydrocarbures, les ondes de pression et l'éloignement de l'élément 
récupérateur. Ces phénomènes nuisent également au bon fonctionnement de nombreux 
autres écrémeurs et réduisent souvent l'efficacité des dispositifs d'écrémage flottants. 

Les bandes et les tambours adsorbants (oléophiles) peuvent également récupérer les 
huiles visqueuses et les débris à la surface de l'eau. Parmi les nombreux dispositifs offerts 
sur le marché, notons les systèmes à bande fabriqués par la société canadienne R.B.H. 
Cybernetics(i970) Ltd. (le Slicklicker) et par la société suédoise Sandvik (le Piranha). Dans 
la série des écrémeurs à tambour rotatif figurent l'OSCAR, de la société canadienne Clear 
Seas Atlantic Ltd., le Catamaran, de la sociéte ouest-allemande Bodan-Werft et le 
Reclam-ator, fabriqué par la societé américaine Welles Products Corporation. Selon les 
resultats des essais, c'est dans les nappes stagnantes de plusieurs centimètres d'épaisseur 
que la plupart des dispositifs à bande et à tambour adsorbants fonctionnent le mieux. 
Toutefois, il faut habituellemént que le pétrole ait été préalablement endigué par une 
barrière flottante. Plusieurs systèmes a bande, comme le plan incliné dynamique (DIP) de 
JBF Scientific Corp., qui comprend une bande non adsorbante, et Bennett de Versatech 
Products Incorporated, submergent le polluant avant de le récupérer; ils peuvent donc être 
utilisés dans une nappe non endiguée ou dérivante. 

En règle générale, les écrémeurs à bande et à tambour sont plus efficaces pour 
récupérer les huiles visqueuses et sirupeuses que des substances flottantes plus légères. 
Leur rendement dépend beaucoup des paramètres de fonctionnement comme la profondeur 
de submersion, la vitesse de rotation de la bande ou du tambour et la nature du matériau 
adsorbant. Ces paramètres sont importants si l'on veut éviter qu'une bonne partie des 
hydrocarbures soit entraînée dans la colonne d'eau. Cela se produit habituellement sous 
l'action des vagues ou lorsqu'il se forme un courant relatif trop fort entre l'écrémeur et la 
nappe d'huile. Ces deux dispositifs sont à retenir pour la récupération des huiles lourdes, 
d'autant plus que les récentes améliorations apportées à ces appareils vont les rendre 
encore plus efficaces. 
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En somme, les cinq principaux dispositifs pour la récupération des huiles visqueuses 
sont l'écrémeur à tarière, le transporteur mécanique, la courroie et le tambour 
adsorbants, et le transporteur pneumatique. Ce dernier est peut-être un peu plus 
encombrant que les autres, mais son efficacité est éprouvée. Étant donné leur degre de 
perfectionnement, les autres dispositifs, à l'exception du tambour, qui est moins connu, 
peuvent être considérés comme des dispositifs d'écrémage pratiques, et peuvent tous être 
retenus pour la récupération des huiles visqueuses. 

Huiles de viscosité moyenne.- Les dispositifs oléophiles ou à surface adsorbante forment 
une catégorie importante d'écrémeurs très efficaces pour la récupération d'huiles de 
viscosité moyenne (de lOO à 2000 centistokes). Ces appareils comprennent un élément 
récupérateur formé d'un matériau auquel adhère le pétrole. Comme les écrémeurs sont 
habituellement identifiés d'après les caractéristiques de leur mécanisme de récupération, 
cette catégorie regroupe les écrémeurs à dis<J..ues, à bande et à tambour et les serpillières. 
Nous avons déjà mentionné que les écrémeurs a bande et à tambour peuvent récupérer des 
huiles plus visqueuses, mais certains modèles, tels les écrémeurs à bande vendus par la 
société américaine Marco Pollution Control, conviennent également pour les huiles plus 
légères. 

Chaque type d'écrémeur à surface adsorbante comprend de nombreux modèles, 
depuis les modèles utilisés dans les zones portuaires et littorales jusqu'aux systèmes 
conçus pour les opérations hauturières. Parmi les modèles à déploiement et récupération 
rapides, plusieurs se révèlent particulièrement pratiques dans nombre de situations 
diverses. De petits systèmes portatifs, comme l'écrémeur à disques Ml-30 de Canadian 
Morris Industries, le Mk II Rope Mop d'Oil Mop !ne., (É.-U.) et le PLiiier:""wringer de la 
société Centrifugai Systems, !ne. également américaine, peuvent être utilisés dans les 
zones côtières abritées et sur les plans d'eau intérieurs. Des systèmes plus importants, 
utilisables en haute mer, dont les écrémeurs à disques fabriqués en Norvège, le Framo de 
Frank Mohn Fusa A/S et l'Euroskimmer de Thune-Eureka A/S, sont mis en oeuvre et 
télécommandés à partir d'un navire porteur, mais ils peuvent être facilement ramenés à 
bord si les conditions météorologiques et l'état de la mer sont défavorables. 

La plupart de ces écrémeurs ne sont pas gênés par de nombreuses formes de débris, 
et peuvent fonctionner même dans des eaux envahies de glace et lorsqu'il y a des vagues, 
si celles-ci ne sont pas trop hautes. S'ils sont utilisés par un personnel qualifié et de façon 
optimale, ils présentent d'autres avantages. Les dispositifs oiéophiles peuvent être utilisés 
pour une nappe de moins d'un centimètre d'épaisseur, à un débit de 1 à 1,00 m3/h selon les 
dimensions et les caractéristiques du système et les conditions ambiantes (il est même 
possible de récupérer des nappes de pétrole de plusieurs centimètres d'épaisseur en eaux 
calmes, à un débit atteignant presque 200 m3/h, au moyen de gros dispositifs oléophiles). 
Ces écrémeurs ne recueillent pas beaucoup d'eau et permettent l'utilisation optimale des 
réservoirs collecteurs. La quantité d'eau dépend en grande partie de la nature du pétrole 
déversé et du type de vagues en présence, mais elle ne dépasse généralement pas 10 %. 
Par rapport à la plupart des autres types de dispositifs d'écrémage, les écrémeurs à 
surface oléophile peuvent récupérer des huiles de viscosité très variée. Cependant, les 
dispositifs à disques et les serpillières ne devraient pas être utilisés pour les huiles d'une 
viscosité de plusieurs milliers de centistokes étant donné le risque élevé de colmatage. On 
peut tenter de récupérer du pétrole stagnant à l'aide d'écrémeurs à bande et à tambour, 
mais il faut compter sur l'intervention humaine, car il faut parfois acheminer le polluant 
vers le dispositif de récupération et l'y introduire. Les écrémeurs à disques et les 
serpillières se révèlent d'excellents moyens de récupérer les huiles légères. 

La plupart des modèles standard d'écrémeurs à surface adsorbante ne devraient être 
employés que dans des nappes· de pétrole stagnantes et endiguées. Font exception à cette 
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règle la serpillière montée sur catamaran (p. ex. l'écumeur Dynamic d'Oil Mop !ne.) et 
plusieurs systèmes à bande tous conçus selon le principe de la vitesse relative zéro, et 
destinés spécialement à la récupération des nappes dérivantes ou libres. A cet égard, il est 
important de considérer avant d'acheter un écrémeur, si l'acquisition d'un dispositif mobile 
pour nappes en mouvement ou dérivantes sera rentable, car on peut très bien endiguer les 
nappes avec des barrières flottantes et utiliser des écrémeurs non propulsés. 

Le principal critère considéré lors du choix d'un dispositif à surface· adsorbante 
demeure sa capacité de récupération du pétrole, qui dépend généralement du degré de 
contact de la surface adsorbante avec le polluant, dans les limites de fonctionnement 
raisonnables du système. La configuration est un autre facteur à considérer, puisqu'elle 
influe directement sur la maniabilité de l'écrémeur et sur la façon dont il sera utilisé. Les 
écrémeurs à bande sont moins pratiques à cet égard car celle-ci doit être supportée par 
une plate-forme de dimensions et de forme appropriées. Dans l'ensemble, les résultats des 
évaluations et les rapports des utilisateurs confirment la valeur des écrémeurs oléophiles, 
en particulier des systèmes à disques, à serpillière et à bande pour la récupération d'huiles 
de viscosité moyenne. 

Huiles légères.- Les huiles légères, comme le combustible pour moteur diesel et le pétrole 
brut frais, peuvent être récupérées au moyen de divers écrémeurs à déversoir et de 
simples systèmes d'aspiration vendus dans le commerce. Pendant un certain temps, la 
vogue était aux écrémeurs comportant un déversoir dont le rebord s'inclinait lorsque les 
vagues étaient faibles et lorsque la vitesse de récupération des liquides augmentait 
(proportionnellement à l'augmentation du débit de pompage). Les écrémeurs de ce type 
comprennent notamment l'Oela Ill, de la société suedoise Kaiser, le SLURP, conçu par le 
Centre de recherches d'Esse (R.-U.) et le Skim-Pak, de Douglas Engineering aux Etats­
Unis. 

Les essais révèlent que ces écrémeurs conviennent particulièrement pour les huiles 
ayant une viscosité de plusieurs centaines de centistokes. Idéalement, les écrémeurs à 
déversoir ne devraient être utilisés que dans des nappes d'un centimètre d'épaisseur au 
moins et de préférence de plusieurs centimètres. Sinon, le mélange récupéré peut contenir 
jusqu'à 90 % d'eau et plus parfois. Ayant reconnu que même les écrémeurs munis d'un 
déversoir à rebord inclinable peuvent laisser pénétrer de grandes quantités d'eau, 
certaines sociétés offrent en option des séparateurs du mélange pétrole-eau (p. ex. le 
Nenufar de la société française Alsthom-Atlantique). Les opérations sont alors facilitées 
en presence de nappes minces, mais le dispositif est moins facilement transportable. 

La capacité de récupération des écrémeurs à déversoir et des dispositifs à aspiration 
est fonction des pompes, de l'état de la mer et de l'épaisseur des nappes. Cela vaut 
également pour les camions-citernes à déchargement sous vide, qui sont essentiellement 
de gros systèmes d'aspiration composés d'un ventilateur de faible puissance et d'une 
chambre sous vide. Il n'est donc pas surprenant de constater que la capacité de 
récupération de ces camions-citernes n'est pas supérieure à celle d'ensembles pompes­
aspirateurs beaucoup plus compacts, à savoir 5 à 15 m3fh dans des nappes d'une epaisseur 
d'au moins un centimetre. Par rapport aux écrémeurs à déversoir, le principal avantage 
des camions-citernes à déchargement sous vide est que les débris ne gênent en rien leur 
fonctionnement. 

Par contre, les écrémeurs à déversoir, habituellement petits et portatifs, sont 
conçus pour des interventions sur des plans d'eau intérieurs calmes plutôt que dans des 
secteurs côtiers exposés. Malheureusement, les plans d'eau abrités sont souvent encombrés 
de morceaux de bois et débris de toutes sortes qui flottent à la surface de l'eau et qui 
peuvent obstruer le déversoir même si celui-ci est muni d'un grillage. Dans ce cas, ce type 
d'écrémeur est exclu. 
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Certains écrémeurs à déversoir peuvent fonctionner dans un courant, notamment le 
PEDCO, de Canadian Pembina Equipment Design Co. Ltd. Selon les résultats des essais, 
cet appareil fonctionne dans des conditions optimales lorsqùe la vitesse relative maximale 
est d'environ 0,5 noeud (0,26 m/s) et en l'absence de vagues. Des conditions de 
fonctionnement similaires sont également essentielles pour que les barrières flottantes 
aient une efficacité maximale. Pour garantir le bon fonctionnement de ces appareils -
comme ceux mis au point par British Petroleum Company (R.-U.) et par Offshore Deviees 
!ne. (É.-U.) - la nappe de pétrole à récupérer doit être beaucoup plus épaisse (au moins 
10 cm), ce qui est le cas lorsque le pétrole s'accumule derrière un barrage. Le principe de 
récupération est alors semblable à celui d'un simple déversoir, sauf que leur capacité de 
récupération est beaucoup plus grande puisqu'ils comprennent plusieurs pompes et 
déversoirs. 

En somme, les écrémeurs à déversoir et à aspiration sont généralement de petits 
dispositifs, de faible encombrement, destinés à la récupération de nappes d'huile légère 
endiguées sur des plans d'eau libres de tout débris. Des appareils plus gros, dont le camion­
citerne à déchargement sous vide et la barrière flottante, les complètent et élargissent 
leur champ d'application. Les premiers peuvent récupérer des débris, tandis que les 
seconds, utilisés avec des déversoirs, peuvent assurer le balayage, la concentration et la 
récupération de nappes de pétrole libres à des débits relativement élevés. 

Autres écrémeurs 

Divers autres dispositifs, qui sont généralement le fruit d'importants travaux de 
conception technique et d'hydrodynamique, ont été récemment mis au point pour la 
récupéra ti on du pétrole. L'écrémeur Sea Clean, mis au point par Sea Clean O.R.E. L td. de 
Suisse, est caractérisé par une vis a filet multiple dont Je pas diminue progressivement 
pour concentrer le pétrole au fur et à mesure qu'il s'approche du récupérateur situé à 
l'arrière de l'appareil. La société Lisep Ltd. de New York a créé une chambre de 
séparation circulaire munie d'une série de fentes d'aspiration à sa périphérie, et au centre 
de laquelle le pétrole est concentré au moyen d'un rotor et pompé jusque dans un 
réservoir. Les résultats des essais des modèles commerciaux de ces deux écrémeurs ne 
sont pas connus. 

L'écrémeur Walosep, fabriqué par la société suédoise Mattsson Produckter AB, est 
un dispositif de la "nouvelle génération" qui a subi avec succès tous les essais. Il comprend 
une série d'ailettes rotatives qui attirent le pétrole et Je submergent avant de le faire 
remonter dans une chambre de récupération. Ce dispositif s'est révélé très efficace dans 
les nappes d'huile de viscosité faible et moyenne. 

Les prototypes de "chaluts à pétrole", conçus en Norvège, qui consistent en un 
ensemble intégré de barrière flottante et d'écrémeur, ont également prouvé leur capacité 
à récupérer, en mode dynamique, di vers types d'huiles. Au cours d'essais effectués en 
haute mer, une grosse pompe centrifuge a transféré une émulsion eau-huile lubrifiante 
très visqueuse jusqu'à un na vire de service. Les systèmes de ce genre sont très 
prometteurs car ils permettent de faire dériver et de concentrer des nappes de pétrole de 
divers types, à des vitesses relatives atteignant jusqu'à plusieurs noeuds. En outre, ces 
systèmes faisant intervenir une paroi verticale ou semi-verticale "attirent" le pétrole 
traité au lieu de lui faire obstacle. (Le même principe s'applique aux écrémeurs qui 
submergent le pétrole avant de le faire remonter dans une chambre de récupération, lui 
offrant ainsi un chemin plus facile à sui v re.) Avec les derniers perfectionnements du 
prototype norvégien, il sera intéressant de sa voir quelles seront ses performances 
optimales en ce qui concerne sa résistance aux vagues, sa capacité de pompage et sa 
durabilité. 
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Sommaire 

Il importe, une fois de plus, de rappeler que chaque écrémeur possède ses atouts et 
ses limites et convient donc à certaines applications. Le transporteur mécanique, le 
Venturi, les écrémeurs à bande et à tambour adsorbants traditionnels, l'écrémeur à tarière 
peuvent tous traiter des huiles visqueuses, mais chacun a son utilité propre. Les écrémeurs 
a bande ou à tambour peuvent également récupérer les huiles de viscosité moyenne. Les 
améliorations apportées au transporteur mécanique, à l'écrémeur oléophile à bande 
traditionnel et à l'écrémeur à tarière devraient déboucher sur la mise au point d'appareils 
plus efficaces et plus polyvalents. Le disque oléophile et la serpillière, offerts sur le 
marché suivant de nombreux modèles et diverses tailles, conviennent pour des nappes de 
pétrole légèrement et moyennement visqueux, jonchées de débris. Vu que les divers types 
d'écrémeurs sont généralement très efficaces, même dans les petites va&ues, il ne semble 
guère nécessaire de les perfectionner beaucoup plus. Les dispositifs a aspiration et à 
déversoir fonctionnent généralement bien dans les nappes d'huile légère concentrées bien 
que des systèmes plus récents, tels les barrières flottantes, les chaluts à pétrole et les 
écrémeurs à ailettes rota ti v es, puissent récupérer des huiles plus visqueusès à un débit 
plus élevé. Les débris continuent cependant d'entraver leur fonctionnement. 

Dans l'ensemble, les systèmes de récupération du pétrole hautement perfectionnés 
sont conçus pour des applications pratiques et réalistes. Les divers types d'écrémeurs 
disponibles devraient permettre de constituer un arsenal d'urgence pour la récupération de 
presque tous les types de pétroles en eaux calmes et moyennement agitées. Il sera 
intéressant d'observer de quelle manière les techniques et les méthodes nouvelles 
permettront de perfectionner les équipements actuels dans le domaine de l'écrémage, au 
cours de la présente décennie. 
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La mise au point d'un réservoir modulaire a permis de résoudre deux problèmes 
majeurs liés aux opérations de nettoyage des nappes de pétrole en mer. Le premier 
concernait l'absence d'une solution de rechange économique au fQt de 45 gallons pour le 
transport des liquides visqueux entre le lieu du déversement et les installations 
d'évacuation, et le deuxième était l'impossibilité de décharger rapidement les réservoirs 
contenant du fuel lourd (Bunker C) froid ou d'autres substances très visqueuses. 

Les réservoirs prototypes achetés par le Service de la protection de l'environnement 
ont été expérimentés par la Garde côtiere canadienne à sa base de Mulgrave (N.-É.), en 
août 1982, sous la direction de M. Édouard Gauthier, agent d'évaluation d'équipement du 
Service d'urgence, et d'Eric Bent, chef de la base. 

Ces essais ont été réalisés grâce à une étroite collaboration entre la Garde côtière 
canadienne, la Direction des interventions d'urgence et Transtech Container Systems Co. 
Ltd., qui ont effectué des travaux de conception et des études techniques afin d'adapter le 
système modulaire de cette société aux besoins de la Garde côtière. · 

Le modèle de réservoir de la Garde côtière représenté sur les photographies consiste 
en deux panneaux rigides flottants, quatre barres d'espacèment et de verrouillage, un sac 
souple emboîté entre les parois par un dispositif à declenchement rapide et une goulotte 
d'évacuation souple spéciale à fermeture à glissière, maintenue en place par un bout 
rabattant à déclenchement rapide. 

Les réservoirs ont une capacité de 2680 1 et, une fois déployés, leurs dimensions 
extérieures sont de 1 x 1,2 x 3,1 m, et pèsent 227 kg. Lorsqu'ils sont pliés pour remisage 
ou après avoir été vidés, leurs dimensions sont réduites à 1 x 0,31 x 3,1 m. Ils sont conçus 
pour transporter une charge maximale de 4545 kg, dans un rapport chargement-tare de 
20 à 1. . 

Les réservoirs ont été soumis à des essais de déploiement, de pliage et de durabilité, 
puis de soulèvement par chariot élévateur à fourche et par grue. Ensuite, des tests 
complets ont permis d'évaluer les paramètres suivants: résistance au touage, stabilité, 
maniabilité, et tenue du raccord souple à l'accouplement et au désaccou~lement sur une 
mer clapoteuse. Tous les réservoirs, pleins ou vides, se sont révélés tout a fait efficaces. 
Un réservoir plein à capacité a oppose une résistance au touage de 600 lb seulement, à une 
vitesse de 7 noeuds, dans des clapotis. 

Dans l'eau, les réservoirs, remplis ou vides, avaient une stabilité supérieure à toute 
attente. Un homme pouvait à son aise se déplacer sur le dessus du réservoir pour 
accoupler ou désaccoupler les raccords souples, manipuler les accessoires de remorquage 
et effectuer d'autres tâches. Il a été impossible de faire chavirer les réservoirs. On a 
ensuite procédé à des essais de déchargement de substances visqueuses, l'élément clé du 
programme. À cet effet, les réservoirs étaient remplis avec du fuel lourd d'une 
température égale à celle du milieu ambiant et soulevés en position verticale au-dessus 
d'un &rand bac. Pour le déchargement il suffit d'ouvrir le bout rabattant et la fermeture à 
glissiere; les réservoirs sont vidés en quelques secondes. Le fuel lourd était ensuite 
refroidi dans de la neige carbonique afin d'augmenter sa viscosité, mais il a été impossible 
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de faire baisser la température au degré désiré. D'autres essais seront effectués en hiver, 
avec du fuel lourd, à 0 ° C; il semble que la vidange du réservoir s'effectuera alors en 
quelques minutes. 

Plusieurs modifications et adjonctions mineures, déjà prévues pour la plupart, ont 
été établies d'après les résultats des essais et seront apportées aux prochaines unités 
commandées par la Garde côtière. 

Les observateurs ont été particulièrement impressionnés par la polyvalence du 
système, qui se prête à bien d'autres usages que la recupération d'hydrocarbures en mer 
notamment: le stockage de combustibles, de lubrifiants et d'autres liquides. Ce réservoir 
peut être transporté par hélicoptère, camion à plate-forme, remorqueur, hydroglisseur, ou 
d'autres embarcations, que ce soit pour l'approvisionnement régulier des postes isolés ou 
au cours d'opérations d'urgence, de récupération et autres activités de la Garde côtière. 
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Réservoir Transtech vu de côté 
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Remplissage du réservoir avec du pétrole pendant 
un essai à Mulgra ve (Nouvelle-Écosse) 
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Le réservoir est hissé et le fuel lourd 
est déchargé par l'une des extrémités 
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